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1. LES CONDITIONS DE SOL 
ET DE CLIMAT 

Les sols du Mazandéran et du Gargan sont pen 
variés au point de vue pédologique, En partant de 
la mer Caspienne et en allant vers le sud pour 
rejoindre la chaine côtière au pied de laquelle 
s'arrête la culture du cotonnier, nous trouvons suc· 
cessivement : 

- une large bande de sols alluviaux, avec des zones 
salées de marécages dans les parties les plus 
basses ou immédiatement au bord de la mer ; 

- des sols bruns forestiers, ouverts à la culture par 
des défrichements dont les plus anciens remon
tent au début du siècle. Là, se trouvent aussi 
quelques noyaux de sols gris à podzol; · 

- au pied des premières collines, des lithosols fores
tiers et des rendzines ; 

- enfin dans la partie nord-est où la cote s'infléchit 
en angle droit vers le Nord, une grande densité 
de champs de cotonniers e·ntouœ la vi.Ik de 
GOOMBAD-GAVOUS; avec des solonetz dans la zone 
septentrionale et des sols bruns très fertiles 
au Sud. 

Leur texture renferme une teneur en argile aug
mentant au fur et à mesure que l'on se rapproche 
de la côte. Alors que le piedmont est limoneux, la 
plaine proprement dïtc;: devient argi1o-Iimoneuse ainsi 
que les nombreux cônes de déjection bordant les 
lits de torrents issus de la montagne. Les berges des 
rivières sont limono-argileuses tandis que la bande 
côtieœ est franchement argileuse, 

---------------- ·--- ·-

La partie la plus largement semée en coton êta.nt 
la plaine, les sols y sont lourds ; les labours sont 
souvent difficiles au printemps si les pluies durent 
et les zones !es plus basses restent inondées jusqu'au 
mois d'avril certaines années. Le drainage est pres
que toujours nécessaire d'autant plus que la nappe 
phréatique est quelquefois très proche du niveau du 
sol: un mètre environ au bord de la mer, près de 
BAnoL, BANDHAR·SHAH, BANDAR-GAZ et KORDKOUY mais 
die s'abaisse au fur et à mesure que l'on s'engage 
dans les piedmonts. 

Cette partie de l'Iran bénéficie d'un climat doux 
et relativement humide à cause de fa proximité de 

· la mer Caspienne. Ces raisons en font une région 
propice à la culture du cotonnier qui fournit la 
majeure partie de la production nationale. 

La température printanière permet de semer dès 
la fin du mois d'avril·; cependant certaines années, 
le froid peut s'attarder et gêner la levée des plantu
les qui sont la proie facile des « fontes de semis "· 
Les précipitations annuelles sont de 800 mm à SARI 
(Mazandéran) et de 652 mm à Gorgan; mais à partir 
de la troisième décade. d'avril les pluies deviennent 
aleatoires. Certaines années comme en 1963, les 
lottes précipitations du mois de mai peuvent per
turber la croissanœ des plantules, tandis que d'au
tres fois, comme en 1961, une sécheresse quasi totale 
après les semis, compromet la germination. 

Nous donnons ici, les précipitations et les tempê-
ratures sous abri (minima et maxima) décadaires de 
S.\Rl (Mazandéran) et GoRGAN.VlLLE (Gargan), pour 
les 4 mois de printemps de mars à juin. En ce qui 
concerne SARI, il s'agit des relevés de 1961 à 1965: 
les données de 1964 étant absentes des documents 
officiels, Pour GoRGAN", ce sont les chiffres des six 
dernières années (1960 a 1965), 
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TABLE;\.U l TABLEAU 2 
S,ŒI (J,la:.andéran), précipitations par décade,, eii 

ntillimètre.s 
CoRG.\N. pre.:ipitations par decade.5, eu millimètre; 

1961 1 1962 [963 !965 

Mar, 1. -G,O 0.0 55,0 .JO,O 
2. · 1 

7,0 23,ü 27,0 
3 . 3,0 23.0 7-t,O 

2û,O 
6.0 

Total.. 53.0 4S,O 156,û 6Li,O 

26.0 
11),5 

Avril 1..f2to·i 2,1,0 -. t6,û 
2 .. : 55.û 35.0 22,0 
3"' 0,1) lû.û 0,0 0.0 

Moy. 1 
1 

i 
1 ·J+,5 1 

19,8 i 
165 

1 .10,8 

' 2l,8 
3~ . ..i 
2,5 

1 

i 1960 : 1961 ; 1962 : 1963 j t96-+ ,! 1965 j Moy.
1 

j 
1 

Mars 
\ 1, \ 1 ·1 j 

t -r··-- ~ 433 ! 86' 1 ~, · 3-2 ! ~,..., 31 .... 1 

2::1 3::~ : 29:6 1 2s:6 · ~r2 i ~:6 1 ~iïï 1 2i:s : 
3 .. : 14.2 4+,2 , ·H,2 ' 32,2 j 48,8 1 10,0 \ 3 l/3 I 

Total. · 93,0 1 ! 17,l 78,4 ! 98,6 1 89,6 ; 75.0 1 91,0 I 
----1--!-- ---:--1-- --1--
.. , ···r1·1 l I r o · '" o· - 1~ ~ · 3 g , 39 ~ 1 16 o 10 3 ' M.-.. • • ...:J, i '' 1 .::,t_ ' . -:c ' ,0 - ,- 1 - • 1 

2 . , 26,5 ' 49.0 1 32,2 1 l8.0 1 39A i 251i . 31.8 i 
3 . . , l 1,8 . 3.8 i 23,0 ' 10 6 1 2.6 1 0,0 1 3.6 . 

46,5 ~-n 
"/ .i 1 Total..: 77.0 69,0 3J,û 

!-----)------ ---
Total.. ; 63.3 l 60,4 ' 70.4 i 37,1 / 81.8 51,6 j 60,8 1 

---- __ , __ 1 __ 1--1--1 _____ 1 

34,5 12,6 
O.D 17.3 
0,0 6,1) 

34,3 35,9 
---1 

0.0 10,8 
LO 13,3 

39,0 lé,3 
' 40,0 ,i(lA 

: Mai L ! 13,0 1,0 2,0 
2. . 0 .0 t:1-0 37 ,I} 
3 . . 1 15,0 6,0 3.0 

Total.ai 2S,O 
1 

1~;.o , 62,0 

Jui.n l. 1 23.i) - --,-.o--· l4,0 -
2. -1 0,0 8,D 44,0 
3 .. , 0.0 0,0 26,5 

Total.., 28.0 1 9.1) 34,3 

Mai 1..: 2.1.l ; 3,é i 2,0 . 20A ll,O \ 5.9,il 116,:i j 
2 .. ; 17,2 1 2,..\ 1 7..;,..; : 59,8 ' 0,0 i 0.6 23,7 . 
3 .. i 3.2 3,0 : 3.4 ! -1,0 1 3,0 : 0,0 1 2.S \ 

TotaL. 1 23,2 , 9,0 i 79,3 
1 

84.2 14;0 : 59,6 ; 45.û 1 

j Juin 1. 13;}1-16.0 1 56,2 1~1 o.o-i--::U-:19,01 
2 .. ; O.û û,û 1 8,3 20.0 O,,J , • U ' 5,0 1 
3 .. i 9,0 0.0 O,G 15,2 4A 1 0.0 '. 4,8 1 

Total..: l2,ü ..\6,0 
1 

65.0 .\û,O -1.4 ' 3.-1 1 23,3 ! 

TABLEAU 3 
T i1mperat1ffes soi1s abïi, minimaies et maximales. de S,\RI ( iHa.:.a11dèra1L) - En degris centigmd.;.; 

[96l t%2 1963 1965 ~,;Ioyennes .; _______ j ___ ·------
:vl 1 

1 
M M M M m m 

1 
m m m 

! --- ----
: Mai::s l. 10 12,! ~t,7 l:1,3 2,5 lJ.4 2.3 [6,-1 2.9 15,4 .., 5.0 15,2 7,S 20.4 57 [9.7 1.5 [3,9 -l.9 li.3 ..:... ... ~ ; 

3 ... , 6.3 !5) 9,0 22,3 9,6 1,),7 3,9 20.-l ., J ,,_ 21.9 
1 ---

; Avril 1. " 1 7.3 17,9 8,4 ::u. ~, 20,ï 5.2 I' • 7.0 l':1.l (,. ~C,:J 

2 i j,4 20,4 615 20,3 6,6 15,9 
1 

4,7 19,S 6,6 19,l ···1 
3.. ,1 12,6 2-1,7 6,5 1 18,4 80 22.3 i 5.9 28.5 8,3 23.5 

!, ----- , ___ ! 
i----- 1 ----

! Mai 1.. .. : !4.3 28,~ HA 23.4 10,6 \ 23,2 1 6,0 26,8 10,6 26.() 
'") 1 16,7 29,5 12.7 23.tl 13.0 24,,l 9.2 31.0 12,9 28.4 """'· ... 
3. "' ,! 17,2 

1 
32,4 13,6 29.9 15.4 33.0 L0.8 33.ll 1-1.l 32.1 

1---- -1----
Juin t. ... ·. 16.5 30,3 2D,2 32,6 10.7 

,, 
1 13.0 : 35,3 !3.l 32.7 

; !o.5 3[,0 22,0 r~ ll,3 ,, 1 1. ' 1 3.1,;s 16,0 32,8 - .... 1 _,.,/ 1 4,"t 

3.''. 21.3 33,8 22,9 399 12.7 12.4 31},4 17,3 34,7 

TABLEAU 4 
Temperatme, sous abri. mhzimaies et maximales;· décadaires de GoRGo\ts; ("C') 

, [ 960 . 1 % 1 1 1 %2 1963 1964 1 1965 i t\foyenne 

1

, 
! : 1 t i 

i-------- f , • r 1---,--, , 
: m : M : m '. M '. m l M '. m '. M : rn [ M : m : M -: m '. i\I I 

Marcl !. .. j 5
1

.0 1 l LO 1 3,8 i p.~ · 7.6 i ;Ul . 4,2 • !3,1 1, 2,7 .: 13.1 1 ~·~ 'I l~,8 1 {~ i 1~.6 1 

2.'' -. ,0 9,4 6.5 . ,8,:i 1 9,l . ~l,3 1 :3,2 ' 11,0 1 4,9 1 14.l 1 '-,J l~.5 ' __ :, 1 b,3 1 

3 1 4 ,, 17 3 : o ~ 21 - · 11 ·1 ' '11 ., 1 "" 0 
1 

1 1 O ., O 18 3 ~ ' · l""I" 1 1 ..,. "! 1 19 o' 
----·-·_· - r';J j • i 7,~ : ~,.Ji J ,"'f i ~.,;, . ...., t t,O \ - ' ,1 1, j • ! ~,- '. (,-i- -· ,rt .; - ~ 

; Avril l. ... ! 9,0 j 16.7 , 9.5 , I9.9 
1 

l l.7 l 22,0 · 11,0 I 20.6 6.3 1 19,6 1 i,3 ' 18.6 • 9, t !9,6 1 

, 2 .... ' 8,-1 15,6 j lG,2 '. 20,S I 10,9 j 19,4 1 l2,5 , 21),l !; 5,2 ' 14,0 I 7,1 , t-lf 1 9,0 1 17,4 1 
i 3 .... , 15,0 . 26,7 1 13,7 ; 26,0 11.5 

1 
!9.3 , l-1.4 ! 26,2 ' 82 : 24.0 , l0,4 i 27.l i L!.2 ; 24.9 

1 i------.___._._...-.·-- __ , ___ ------.-- __ 1 __ --.---i-- --,--1 
M:ü 1. ... ' 13,-1 i 24.7 17.0 29,7 15.7 ! 29.3 ! 14.1 j 23,0 1 11.9 i 26,7 

1 
12,6 1 249 : 14,1 : 26,5 1 

2.... t5.3 '· 2s,'i , rn,6 32.3 16,t · 26,3 
1 

13,6 i 25.4 tu : 29,..i · ts.s , 29,2 t5,6 : 211 I 
3, ... i 18,9 34.5 j 21.1 36,3 î9,0 .! 32.1 , 19,7 : 33.3 1 [7,3 i 32,5 . 15.l 1 29,2 , 18.5 '. 33.0 

1 
-------------------;--·----------, 18"'. ~2~ t"3 no 1 Juin J.... 13,4 29,4 , 13,6 31..1 !9,2 30.9 21.(J 32.2 !9,9 35,7 1 " - ,o ..,, ~~, 

2 ... I :n,8 . 36,0 1 2D,7 35,7 18,3 30,0 , 13,6 1 32.6 10,5 • 33.7 1 ·[9,3 32.0 . 19,,• 33,3 
L,. 22,0 : 31.8 ·1 23,0 36,9 ; 22,! 33,7 · 20,0 1 31.3 1 13,3 j 33,7 1 !9,4 \ 29,9 ; 20,8 : 32,9 
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Fig. 2. - Dégàts 

de fonte des s0mis. 

Il. LA TECHNIQUE DE SEMIS 
ET L'IMPORTANCE DES DEGATS 

Les semis de coton 5è font presqu.:o toujours à 
plat, après un labour de printemps et un ou deux 
llèrsages. Hs s'échelonnent durant le mois d'Ordi· 
behesht et le dt:ibut du mois de Khordad (fin avril· 
courant mai J. Le mode de semis est la vol~t: dans 
les deux tiers des cas pour k Mazandèran et la 
moitié des cas pour le Gorgan ; cependant, les semis 
en ligne sont en progœssion, realisés soit avec un 
semoir :i un rang tiré par Lm cheval, soit avec un 
St!moir à deux ou quatre rangs tiré ou porte par 
un tracteur. 

Fig. l 
Pœmier sard,,,ge_ 

Quel que soit le mode de culture, îes c::emis se 
font gênéralement à. sec, en profitant des pluies de 
printemps et quand il ne s'agit pas de culture plu. 
viale. les premières irrigations n'ont lieu q_u'un ou 
deux mois plus tard. 

Les semences planties ne sont qu'exceptionnelle
ment délintèes ou traitées par un fongicide. Au Ma
zandéran principalement, les fermiers ~es trempe1;t 
dans l'eau huit à vingt-quatre heures avant l;;s sem1s 
pour stimuler leur gamination. Dans certains cas 
les graines sont pralinées awc un mélange de terre 
et de fumier pétris dans reau. 

les dégàts de ,: fonte de semis" sont toujours im· 
portants: 15 à 25 °-,i de mortalité dans le Mazandéran 
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et jusqu'à 50 °,i dans le Gorgan. Des comptages faits 
depuis quatre ans sur la Station de KoRnmr.:Y dan'> 
une ::;èrie d'essai.s de désinfection de.! semences don
nent les relevés suivants pour un témoin planté 
avec des graines non traitée,;: les graines ont et.§ 
semées à raison de 100 poquets de 5 graines par 
ligne de 20 mètres avec 3 a 10 r~oétitions selon 
les annees. · 

TABLEAU 5 

Dègàts pmvoqués par les " fomes de se111is ;, 
à KoRDKOUY (1962-1965! en pourcentage-:; de poquet'> 

Fides et de p!al!tules absentes w, mois 
après les semis 

! Dègàts des fontes de semi~ . J 

'

Objets observés : -1 Moyenne i 
1 1962 ] 1963 ' l964 ' 1%5 J o,; 1 

1 
1 Oi, i o;o o;l 1 •l~ ' i -----,--.-- --- --1 l 

1 Poquets vides .. 1 19 I 39 ; 48 i l3 , 
' Plantules , 

absentes! 48 73 50 42 
1 

55 -~J 

De tels dégâts obligent souvent les cultivateurs 
à effectuer un semis de œmplaœment et celui-ci 
doit ètre fait à la main au moment du premier 
sarclage. 

Ill. LES SYMPTOMES 
ET LES AGENTS RESPONSABLES 

Deux types de symptômes diminuent la levée : la 
pourriture des semences avant l'émergence et les 
attaques fongiques sur jeunes plantules. 

La pourriture de graines dans le sol depend etroi, 
tement de leur qualité et du milieu où elles se trou. 
vent déposées. Une pluviométrie abondant0 sur un sol 
lourd et saturé d'eau agira d'autant plus facilement 
sur des semences blessées par l'i:\grenage ou detè
riorées par un mauvais stockage. Alors. dç nom
breux champignons saprophytes les envahissent et 
détruisent la gemmule avant que la plantule ait pu 
émerger du sol. En 1965, nous a\'ons observé dans les 
sols argileux autour de BM!OL jusqu'à 25 °~ de graines 
pourries de cette façon. 

Les dégâts sur plantules se produisent dans îes deux 
ou trois premières semaines qui su\vent les semis : 
ils se caractérisent le plus souvent par des taches 
brunes au niveau du collet qui finissent par entou
rer la tigelle. La zone atteinte qui a d abord un as 
pect humide, se dessèche et noircit; ainsi fa plante 
meurt d'une nécrose du parenchyme cortical et du 
cambium. Cependant dans de nombreux cas. si [es 
condïtions climatiques s'ameliorent, la plaie Sè cica
trise et le cotonnier continue à végéter. donnant une 
plante affaiblie qui succombera à la première ad
versité. 

Un autre type de fonte de semis, se caractérise 
par une pourriture de la racine principale à son ex. 

trémité; cette pourriture remonte vers la 5urface 
du sol, asphyxiant la plantule qui se fane et meurt. 
Ce genre de syml_Jtome a éte particulièrement ob· 
servé à KoRDKOUY en 1964 et 1963; ici aussi, l..; 
cotonnier peut cicatriser sa !,_}laie terminale et former 
des racines latérales qui vont lui permett,e de sub· 
sister. 

Les isolements effoctués en 1963, 1964 et l%5 ont 
permis d'idèntifier les parasites suivants : 

- Rlii::.octo11ia sola,iî Kuehn. 
- Pythium spp. 

- Altemarùz tenuis Auct. 
- Fusarium o:cysporwll, F. solani i:;t F. ai·enaceum 

( selon S~YDER et H..\:.lSEN ), 

- -Verticilliam dahliae Kleb. 

R. sola,û est l'agent le plus actif et le phis com
munément isolé. mais il est toujours accompagne 
d'autres parasites notamment les Fusariwn spp. et 
.4.. te1iuis. les Pythiacées ont été parfms isùlées en 
mème temps que R. solani mais elles paraissent se 
trouver seules œsponsables des pourriturd de l'ex
trémité racinaire. 

V. dah1iae a été plusieurs fois identifié sur des 
plantules présentant des symptomes typiques d.'! 
,, fontes de semis ~. chaque fois en mélange avec 
les autres organismes : œci prouve q_ue ce parasit~ 
s'introduit tres tôt dans la plante et peut ètœ con
sidéré comme un partenaire de ce complexe que re
présentent les maladies de plantules. 

Il est à remarquer que nou;; n'avons pas -pu mettre, 
à jour d'autres parasites jouant pourtant ailleurs 
un rôle important dans les " fontes de semis ,; 
du cotonnier, tels Glomerelia gossypii, Thiernlopsis 
basicola, Ascochyta gossypii... 

IV. LES METHODES DE LUTIE 

Ce sont les mauvaises conditions climatiques qui 
rendent le jc:une cotonnier particulièrement sensi
ble aux agents de ;, fontes de semis " notamment 
R. solani. En effet, si la temperature minimale de 
germination du cotonnier est d'environ 15 • C, ses 
exigences sont nettement supérieures pour une crois
sance optimale (aux environs de 25·30 'C). Pour R. 
5olani, par contre, les possibilites de croissance 
s'ètendent de 6 ° C à 33 ·· C, tandis que l'optimum 
se situe entre 16 et 23 ·'C. La temp~rature optimum 
d'infection du cotonnier par le parasite a ètè estimee 
à 17-22 °C par WALTER. Certains auteurs comme 
GnNN et HmJTER expliquent cettè sensibilité de la 
plante vis-à.vis du champignon aux basses tempéra
tures par une modification biochimique des tissus 
dont la teneur en sucres serait augmentée, les ren· 
dant ainsi plus accessibles au:-: agents pathogènes. 

Les methodes de lutte vont tenter de réduire les 
chances d'infection de la plantule par des or;ranismes 
qui se trouvent déjà dans le .:;ol au momènt du semis. 
Pour cela, différents moyens sont théoriquement ap-
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plicables : profiter de meilleures conditions climati
ques en retardant la date de semis ou améliorer 
les conditions du milieu en billonnant le sol, pa: 
exemple, pour permettre un plus rapide réchauffe. 
ment. D'autre part, comme la période critique d'at
taque du jeune cotonnier par les agents de fonte 
de semis -se situe aux tous premiers stad<'s de sa 
croissance, une autre solution . consiste à accélérer 
la germination par une préparation adéquate des 
sèmences avant la mise en terre. Enfin, la méthode 
la plus sûre est l'emploi d'un fongicide afin de 
repousser l'infection tout au moins pendant les pre
miers jours de la levée. 

Sur la Station de KoRDKOUY, à 40 km à l'ouest de 
GoRGAN_. dont les terres argileuses et la nappe phréa 
tique peu profonde sont particulierement favorables 
aux fontes de semis, nous avons entrepris durant ces 
quatre dernières années, une série d'essais afin de 
déterminer quelle est la meilleure façon de su-ppri-
rner ces dégàts. · 

a) Le retard de la date de semis 

Sur le plan agronomique, la meilleure date de 
. semis, se situe entre le 2ü avril et le 15 mai ; en 

effel la culture doit profiter des dernières pluies de 
printemps, surtout en l'absence d'irrigation, car dès 
la fin mai, les précipitations prennent un .caractère 
irrégulier. · 

A KoRDKOL'Y, un retard au semis de deux ou trois 
si:!maines, permet de réduire l'incidence de, fontec; 
dè semis mais en fin de campagne le rendemenr 
n'en est pas meilleur et peut même, dans rertains 
cas, être inférieur .. Les résultats obtenus en 1963, avec 
deux variétés différentes : Coker 100 Wilt et 349 
(lignée dé la familh! d'Acala 1517 }, confirment cela. 

Tableau 6. - Essais de date de semis 0963), 
pourcentages de levée à deux mois et rendemeuts 

en coton-graine. 

Dates. dè 1 
Coker 100 Wilt 1 349 

1-· semis L~vèe Rdt Levée Rdt 

' 
0~ _ kgiha O\j kg/ha 

1 

1 
i 

l 1 

,/ 

1 

j f 6 mai 47 1 980 57 2 953 
116 mai 

1 
53 2 042 

1 

69 3 ti8 
25 mai ... _. 65 2074, 67 2 753 . 

En 1964 et 1965, la comparaison des deux dates de 
semis est obtenue dans un essai plus complexe d(:! 
« technique de semis » qui teste en même temps 
les semis à plat et sur billons ainsi que la meilleure 
préparation des semences (dêlintage, pré-trempage 
et désinfection). Les résultats· exprimés ;ci sont 
ceux tirés des parcelles semées à plat. En 1964, les 
semis ont été retardes par L'impossibilité de labou
rer les terres détrempées : 18 mai et 2 juin. E!) 1965, 

-l15 

les dates cte· semis sont normales, et la variété semée 
est Coker 100 Wilt dans les deux: cas. 

Tableau 7. - Essais de date de semis {1964 et 1965), 
pourcentages "de levée à un mois et rendement · 

en coton-graine. 

Dates de 
i 1965 [ ___ 19_64 __ _ 

semis ! Levée I Rdt I Levée / Rdt 
% J kg/ha % l kg/ha 

Première date . ! ---;;- ! -l-9-t_o_ l _:i-- ;-2-83_1_ 

Deuxième date. [ 87 1 962 ! _ 92 _ 1 2 601 

Le ,deuxième semis est trop. tardif en 1964 et s'il a. 
permis une meilleure levée, il a réduit de façon spec· 
taculaire le rendement. En 1965, la différence de levée 
existe encore mais elle rie se répercute pas sur la 
récolte dans un sens positif. 

D'une façon générale, le retard de la da te de semis 
ne paraît pas être une solution intéressante sur le 
plan pratique ; en effet si les ,années- pluvieuses et 
froides il permet de réduire. l'incidence des fontes de 
semis, il ne change ce-pendant pas le rendement dans 
un sens favorable. 

b) Préparation· du sol 

Par _ suite de là texture du sol et de l'abondance 
des pluies de · printemps, certaines années les la
bours sont difficiles à faire. Ils doivent cependant 

-être rèalisés suffisamment tot pour donner à la 
terre une courte pèriode de repos avant les semis · 
pendant ce laps de temps la structure du sol s'affine 
en même -temps q_ue celui.ci se ressuie et se re-
chauffe, En 1965, sur la parcelle de KoRDKOUY, la le
vée moyenn_e de la partie labourée un mois avant 
les semis a été de 80 ° ~ ( pourcentages de poquets 
garnis,· semences désinfectées tandis que fautre par· 
tie labourée au dernier momènt à la suite d'un 
contre.temps (8-lü jours avant les semis) a donné 
dans_ les mêmes conditions une levée moyenne. de 
63 %. 

-La pratiq_ue du semis .sur billon à étê préconisée 
dans .certains cas pour réduire l'inéidence des lon:tes
de· semis et nous l'avons expérimenté ces trois der
nières année_s. n s'agit de billons faits à la bêche, 
de 40 cm de de haut, de forme . arrondie avec une 
base de la même dimension ; 1es graines sont déposées 
à leur sommet. 

En 1963, l'essai est une simple comparaison-: serriis 
à plat -· semis _sur billons avec deux variétés Coker 
100 Wilt (A) et 349 (B); date de semis le 8 maL Les 
deux années_ suivantes, il s'agit _de 'l'essai ,i technique 
de semis " dont nous avons, parlé plus haut, avec 
deux dates de semis A et B. 
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Tableau 8. - Essais de semis à p!ar et sur billons ([963-1965). pourcentagés de tei·ù à w1 mois 
et r,mdements en coton-graine. · 

i 
l%3 

A 13 
1 Levée 1 Rdt li3Vée ·Rdt Le-vêe .1 1 
1 D,i 1 li.g/ln (.·~ kg;ha_ ~"6 
1 ,---, ---1 

1 Billons 53 ! 637 31) 2 754 45 
1 A plat ...... , 49 l 803 79 2 i93 76 
' 

Si nous exceptons les résultats aberrants de la pre
mièœ date de semis de 196{,_ où à la suite d'une 
érœur 1es billons ont été dressés h semaine même 
des semis au füm de trols semainé)s à l'avance, nous 
ne constatons aucune différence à l'a:.'antage de l'un 

· ou rautre. Puisque !es dégât;; dus aux maladies. de 
plantules sont les mème.,,. dar::s le5 deux ca,:;, on peut 
conclure que le billonnage n'2, pas moâifié de façon 
sensible ~e milieu où la graine s'est trouvee déposée. 
A notre avis, dans ce genre de sol, '!a. nappe phréa
tique très pres de la su..:-face du sol à œtte époque 
de l'annëe, n~ permet pas a la terre du billon de se 
ressuyer de façon satisfaisante à cause des phénomé·
nes de capHlarité qui 1a ré-imbibe sans cesse par des 
remontées d'eau. 

c) La préparation et fa désinfection des 
. graines de semences 

La coutume locale fait tremper les semence.; avant -

A 

1964 1965 

B A B 

Rdt Levée Rdt Levée Rdt Levee Rdt 
kg/ha " -~ kg,,'ha ii~ kg/ha 

---- 1 
o,, kg!ha 

1 S94 81 809 dO 
1 

2 J36 95 2 669 i 2043 % &73 81 2 331 i 9-t 2601 

les semis pour hàter leur èmergence ; cette pratiq_ue. 
si elle donne quelquefois de bons résultats, est dan
gereuse car elle fait démarrer de facon frréver
sible le t)r:oœssus de germination des· graines et 
exige une mise en terre sans delaL Le dêlintage 
chimique des semences joue à peu près le mèmi:: 
ràle et permet d'obteniI; une germination rapide 
avec moins. de danger. Enfin. le pré-trempage des 

. graines ne permet pas leur poudrage externe au 
moyen d'un fongictde ; certes ce but µeut ètre atteint 
en ajoutant un fongicide soluble;:: dans le bain utilisé 
mais la réalisation en est plus difficile. 

Au cours des essais de ·,, technique de semis ,, 
mis en place en !964 et 1965. nous avons comparé 
trots types de ptépa-rntion des semences : dêsin
fection par un fongicide ( ceresan 0,5 °H d.!lintagc 
à l'acide sulfuriqtte avec désinfection et pré-trem
page dans l'eau. tes œlevés des deux. dates de sei:nis 
sont donnés ici ( A et B ). 

TaNeal! 9. - Essais de. préparation des .sè111ences (1964-1965). pourcentages de lei·ee à wt mois 
et re11deme11t en T.:g/lw. 

1964 

Technique A 
dé préparation 

C!() Rdt lii) 

r Levée kg/ha · Le,·ée 
!-----· 

1 Gr. del. et dés. .... ~ .... .. 1 71 2017 
1 Gr, désinfectées ... <," i 6-f 2 0~5 

1 
èii:_ pré-trempées "."",, .. 1 53 1 768 

Le · délintage chimique donne les meilleurs résul· 
tats, mais cette tèclmique parait pour 1.:: moment 
difficile à généraLiser ;: -par contre la désinfecti.on des 
semences par un fongicide. peut ètœ facilement 
· ,11Igarisèe. 

. Diverses spécialités- commerciales de traitèment 
des graines ont étè expérimentées â KoRm~ouY du; 
rant ces quatre dernières années. Ces produits.. :1 
l'exception de Pariogen sont des poudres, renrobage 
des téguménts- de la graine étant plus facilement 
réalisable â sec en l'absence d'appareil Je traitement 
spécialisé. Ces fongicides sont 5oit des_ composés 
organo-mercuriques-, soit des organiques de syn. 
thèse. Les deux. dernières anaées nou3 avons mi, 
en comparaison des mélanges comprenant un insec-.,, 

91 
86 
84 

1965 

B A B 

Rdt '\,i Rdt % Rtlt 
kgiba Le\·èe kg/ha Levée 

I 057 86 H-rn 96 1528 
S78 :B 2 826 % 2671 
930 74 2 i19 88 2644 

ticide du sol en plus du fongicide, Ces produits 
employés à la dose de 0,-J à 0,6 D,j sont les suivants · 

- Arasan tDu Pont de Nemours), 50 °~ de thirame. 

- Bras.sicol (Hoechst), 20 °.: de pentachloronitro-
benzent! où P.C.K.B. 

- Ceresan tBayerJ, 2 °~ de chlorure de methoxye, 
thy1mercure. 

- Dieldrex A (Shell). mélange· de 1,25 °,, de mer 
_ cure de l'acétate de phènylmercure et du chlo

rure d'éthylmercure avec 20 °·,J de dieldrine. 

- Dithane Z 78 (Rohm ancl HaassJ. 65 °,i de zi.nebe 
on éthylène-bis-dithiocarbamate de zinc. 
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- Granosan M (Du Pont de Nemours), 3,2 qo de mer
cure du toluène sulfo.anilide éthylmercure. 

- Orthocide 75 (California Chemical S.A.), 75 % de 
captane ou N-trichloromêthylmercapto-4, cyclo
hexane 1, 2-dicarboxenede. 

- Panogen (Pechiney-Progil), 80 ?~ de me:rcure du 
dicyandiamide de méthylmercure. 

- Rhizoctol-Combi (Bayer), 40 % d'Urbasulf ou 
sulfure de métllylarsenic ( 6 % As) et 5 ° ,i de· 
Ceredon (QuinoneJ. 

- Verisan (Pechiney Progil}, l,5 "il de mercure du 
silicate de méthoxy-éthylmercure, 

Ces divers traitements sont comparés chaque an .. 
née à un témoin non traité et semés dans la pre
mière quinzaine de mai. 

Tableau LO. - Désinfection de semPnces (1962-1965). 
résultats exprimés eu pourcentages par rapport 

a un témoin non traité : levée à un mois, stand 
â la récolte et rendement. 

Produits 

Rhizoctol 
combi 

Rhïzoctol 
combi + 

Nombœi 
d'expé.

1 

rimen
tations 

4 

Levée 

---

119 

Stand 
à la 

récolte 

119 

Rdt 
kg/ha 

113 

aldrin 40 o,,, 2 118 117 110 
Granosan M . . 2 115 112 104 
Panogen l 113 114 
Dieldre:i.: A . . 1 ll1 114 103 
Brassicol 2 110 110 109 
Ceresan . . . . . . 5 109 110 109 
Verisan 2 109 109 103 
Dithane Z 78 . . 1 103 94 lll2 
Arasan ___ 1 _____ 99 ___ 1_0_2 __ ~ 
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Les meilleurs résultats ont été obtenus avec Rhi
zoctol-Combi qui, expérimente ces 4 dernières an
nées a permis d'améliorer la levée de 19 % et le 
rendement de 13 °à en moyenne. Cependant d'autres 
produits notamment les sels de. mercure et le P.C. 
N.B. paraissent aussi intêœssants. 

Le traitement du sol par poudrage ou pulvérisa
tion d'un fongicide au moment du semis est aussi 
un excellent moyen de réduire l'incidence des " fou. 
tes de semis », cependant à cause de son coùt élevé 
et de la nécessité d'un matériel spécialisé, cettt) pra
tique ne paraît pas encore utilisable ici. 

V. CONCLUSIONS 

Pour un programme d'amélioratbn de la culture 
cotonnière au MAZANDÉRA~ et au GoRGAN, la diminu. 
tion des dégâts dus aux « fontes de semis » apparaît 
comme une des premières étapes à atteindre ; en 
effet, l'obtention d'une bonne densité de plants est 
un des principaux facteurs d'un bon rendement. A 
la lumière de l'expérimentation menée à KORDKOUY, 

les méthodes agronomiques ne permettent pas de 
réduire utilement l'incidence de dégàts et seule la 
désinfection des semences avec un fongicide permet 
d'améliorer la levée. Nous avons l'espoir qu'un 
programme général de traitement des semences dn 
cotonnh,r sera mis en place pour cette région dans 
un proche avenir. 

RESUME 

Les ,, fontes de semis » dn cotonnier jouent un 
rôle important dans le MAZANDÉRAK et le GORGAN à 
la suite de conditions favorables à leur développe
ment : printemps souvent pluvieux et frais, sols 
lourds et mal drainés. Les dégâts peuvent être esti, 
més autour de 15 à 25 9il de mortalité au MAZANDÉRAN 

et jusqu'à 50 °-·o au GoRGAN. Sur la Station de KoRD· 
i..:oüv des comptages effectués ces quatre dernières 
années font ressortir une moy~nne de dégàts attei
gnant 55 °o des plantules et 30 °ii des poquets. Les 
dégâts consistent essentiellement en pourritures de 
graines avant l'émergence et en attaques typiques 
des plantules au niveau du collet; U existe cepen
dant un autre type de destruction dans lequel la 
racine principale pourrit à son extrémité, Les agents 
responsables sont en premier Heu Rhizoctonia solani 

qui produit le maximum de dégâts, accompagné de 
Pythium spp., Alternaria tenuis, Fusarium oxyspo
rum. F. solani et F. avenaceum. Verticillium dahliae 
est souvent présent dans le complexe. Le retard 
de la date de semis, le billonnage, le pré-trempage 
des semences ne donnent jamais de résultats prati. 
quement intéressants. La solution la meilleure con
siste à désinfecter les graines avec un fongicide avant 
le semis : quatre années d'expérimentation montrent 
que par cette pratique l'on peut obtenir à KoRKOUY 
une levée améliorée de 15 à 19 Do et un rendement 
augmenté de 10 à 13 °.:.. Le Rhizoctol-Combi (sel 
d'arsenic), divers organo-mercuriques et le P.C.N.B, 
employ~s à la dose de 0,4 à 0,6 % permettent d'at
teindre cet objectif. 
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SUMMARV 

Cotton dampi11g off piays an important part ùi 
i\,Jazcmderan af1d Gargan owing ta circumstaiwes 
whiclz fa l'Our its dei·eiopl!le/lt; freqwmt rai11falls 
and cold '.n::atiie, in Spring. heat'Y anâ badiy drain
ed soifs. Damage:,- are e.nimate.d to reach l5 ta 
25 c~ mortality ù1 lt,[az.a11deran and up to 50 °1] in 
Gargan. On Kord!.:.ouy Srntion cowtts maie during 
the last four year, shon· that as an m·erage, damage; 
affected 55 °1) of the. seedliiigs a!ld 30 ao of tizi!. liills. 
Damages conslst mai11ly in .seed rat occuring beforq, 
e111erge11ce and in rypicd nec!,; rot attacks affecting 
3eedlings; there îs lwi;;ever a1wrfle, type of destruc
tion caused by decay of the maùi root apex. A.gents 
responsible for this rot are jirst, Rhizoctonia solani 

wllich causes maximum damages togetlter with Py
thium spp., Alternaria tènuis. Fusariwn oxysporum, 
F. sa/a11i and F. avenaœum. Verticillium dahliae is 
of ten present iu the complex. Delayed sowing date, 
riâgù1g, seed premaking practically 11ei·er give inte
resti11g results. The best solution consists in disinfec
ting the .seeds witlz a fw1gicide befor.;, sowing: 4 years 
of experimentation show that at KDRDKOUY tlâs prac
tice pem1its w improve em.ergence by 15 ta 19 °ii a11d 
to obtain a yield 10 to 13 llo up. Rlli::.oct0I-Combi ( ar
senic salt l ; various orgaf!o-mercurlc product.s and 
P.C.N.B. used at the dose o( 0.4 ta 0,6 c .i permit to 
reach this purpose. 

RESUMEN 

Los " fw1dentes el semiliero ., del algodonero desem
pe11an wi papel important.J en ,U,izawierau y <!Il 

Gargan como consecuencia de condicwi!e.; favora
bles para .su desarrollo ; prirna;,,3ras coll f recuencia 
iluviosas y frescas, suelos pësados y mal dewguados. 
Los dal1os se pueden estimar enn-.i el 15 y el 25 •hi 
de mortalidad e12 itfo.:anderan ,, hasta SU v;, c,i Gar
gan. En la Estacldn âe Kordf.:.otiy los tecuentas efec
wados estos cuatro illtimos a;zos JJonen de mani
fiesto un promedfo de daiïos que· alcan:;;an 55 % 
de pldntulas y 30 °o de lzoyos. Los daiios sou esen
cialmente podrndumbres de simlentes a ites de la 
emergencia y ataques tipicos de plântulas al 11ivel 
del cuello ; existe, sin embm·go. otro tipo de destruc
ci6n en el ctfal la rai::. pd11cipal pudre en su extre
midad. Los agente.s rdspmisable.s son e,; primer 

lugar el Rhizoctonia solani que produce el ma.xww 
de dai'io,;, acompa11ado del Pythium spp .. Altemaria 
tenuis. Fusarium oxysporum, F. solani y F. avena
ceum. El Vërticillium dahliae se encuemra presente 
a menudo en el complefo. El retraso en la fecha del 
se111iller,:1, la formacùfa de caballones, el pre-remojo 
de las simientes no dan janzds resultados prdctica· 
meHte i11teresantes. La meior soluci611 consiste en 
desiufe.::tar las simillas con un fwzgicidü ailles del 
semillero: cuatro afios de experùnei1tac1on han mos
trado que con esta prâctica se puede obteuer en 
Kordlwuy un gemûnado mejorado de 15 a 19 ~~ 
" un rendimiento aumeutado de 10 a I3 ,;o Ei Rhi
~octol-Combl Csal de a/'senico), diver.sos drgm10-
111ercur1cos y el P.C.N.B. empleados en dosis de 
0,4 a 0.6 ,J,, permiten alcan::.ar este obi.,ti•·o. 


